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1.1 Présentation du Togo 
 

1.1.1 Géographie et langue 

 

F^ Nh`h ^lm ng iZrl ]Ä;_kbjn^ ]^ e&Ouest ayant des 

_khgmbýk^l \hffng^l Zo^\ e^ <þgbg ö eÄ^lm* e^ <nkdbgZ 

@Zlh Zn ghk] ^m e^ AaZgZ ö eÄhn^lm, Il est délimité au 

sud par le golfe du Bénin. Sa capitale est Lomé. Le 

iZrl lÄþm^g] lnk 4.. km du nord au sud avec une 

eZk`^nk gÄ^q\þ]Zgm iZl /.. km, et a une superficie 

totale de 56 785 km². 

 

Sur le plan administratif, le pays est divisé en cinq 

régions, subdivisées à leur tour en préfectures. Ce 

sont, du sud au nord : 

- Maritime, ayant pour chef-lieu Tsévié et une 

superficie de 6 100 km²; 

- Plateaux, ayant pour chef-lieu Atakpamé et 

une superficie de 16 975 km²; 

- Centrale, ayant pour chef-lieu Sokodé 

(deuxième ville du pays) et une superficie de 

13 500 km²; 

- Kara, ayant pour chef-lieu Kara et une 

superficie de 11 630 km²; 

- Savanes, ayant pour chef-lieu Dapaong et 

une superficie de 8 602 km². 

 

Figure 1.1 : Carte administrative du Togo 

 

Le Togo est un pays plurilingu^ hċ lhgm iZkeþl ng^ mk^gmZbg^ ]^ eZg`n^l ^m ]bZe^\m^l ]ÄbfihkmZg\^ bgþ`Ze^ 

en termes de nombre de locuteurs. Le fkZgüZbl k^lm^ eZ eZg`n^ h__b\b^ee^ ]n iZrl, FÄewé et le kabyé sont 

des langues nationales et sont enseignées dans les écoles. 

 

1.1.2 Enjeux démographiques 

Le dernier recensement de la population dans le pays date de 2010. La population togolaise est estimée 

à 6 191 155 habitants. Depuis le recensement précédent de 1981, la population a presque doublé, évoluant 

ö ng mZnq ]ÄZ\\khbll^f^gm Zggn^e ]^ 0*62 % sur la période 1981-2010 contre 2,9 % entre 1970 et 1981 

(INSEED, 2015). 

Tableau 1.1 : Répartition de la population togolaise résidente par région Â 2010 

Lomé (commune) Maritime Plateaux Centrale Kara Savanes 

839 566 1 760 389 1 375 165 617 871 769 940 828 224 
Source : INSEED, recensement 2010 

Si la population togolaise reste majoritairement rurale, une urbanisation croissante avec un taux de 3,6 % 

en 20141 est toutefois observée. 

 

                                                
1 http://donnees.banquemondiale.org/indicateur/SP.URB.GROW, accédé en juin 2016. 
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Encadré 1.1 : Quelques indicateurs démographiques 

7,1 2,7 % 42,0 % 60,0 % 
Gbeebhgl ]ÄaZ[bmZgml 

(projection 2016) (1) 

Taux de croissance 

annuel (2) 

Proportion de la 

population entre 0 et 

14 ans (2) 

Proportion de la 

population en zone 

rurale (3) 

Ş/' >ÄZikýl e^l ikhc^\mbhgl ]^ eÄInstitut National de la Statistique et des Études Économiques et Démographiques du Togo 
(2) Banque mondiale 201423 (3) Banque mondiale 20154 

 

La réduction progressive du taux de croissance de la population togolaise suggère une transition 

]þfh`kZiabjn^ \hg_bkfþ^ iZk eÄZn`f^gmZmbhg ]^ eÄ^liþkZg\^ ]^ ob^ à la naissance (60 ans en 2015 contre 

53 ans en 2000), une baisse du taux brut de naissances (35 naissances pour 1 000 personnes en 2015 

contre 40 en 2000) et une baisse du taux brut de mortalité (9 pour 1 000 personnes en 2015 contre 13 

^g 0...' ]ÄZikýl ees données récoltées par la Banque Mondiale. Ainsi, le pays connaît une modification de 

la structure par âge de sa population avec une baisse de la proportion des enfants de moins de 15 ans et 

des adultes de plus de 65 ans mais une augmentation de la population en âge de travailler (INSEED, 2015). 

 

Mb eZ ikhihkmbhg ]Ä^g_Zgml ]^ fhbgl ]^ /3 ans a tendance à diminuer, son nombre, lui, continue 

]ÄZn`f^gm^k, ?g ^__^m* eÄZn`f^gmZmbhg ]n ghf[k^ ]ÄaZ[bmZgml l^ mkZ]nbm iZk ng^ ik^llbhg lnk e^ lrlmýf^ 

éducatif en raison du ghf[k^ ]Ä^g_Zgml jn^ e^ lrlmýf^ ]hbm l\heZkbl^k, du ghf[k^ ]Ä^gl^b`gZgml ö k^\knm^k 

et du ghf[k^ ]^ lZee^l ]^ \eZll^ ö \hglmknbk^, FZ ihineZmbhg l\heZkblZ[e^* ]n cZk]bg ]Ä^g_Zgml Zn er\þ^, était 

de 2 290 000 élèves en 2010. Elle est projetée à 2 981 000 en 2020 et à 3 312 ... ^g 0.03 ]ÄZikýl ee 

Plan Sectoriel de lÄÉducation (PSE). 

 

1.1.3 Contexte macroéconomique 

Le Togo a retrouvé son dynamisme après une période de crise politique et sociale et une récession à la 

fin des années 90 et au début des années 2000. Cependant, même si le produit intérieur brut (PIB) 

progresse en moyenne de 5 % par an depuis 2011, plus de la moitié de la population se retrouve sous le 

seuil de pauvreté national (55,1 $ ]ÄZikýl eZ <Zgjn^ Ghg]bZe^ ^g 0./3'. Les ménages ruraux sont 

particulièrement touchés, avec 68,7 % sous le seuil de pauvreté national en 20155. En 2014, le revenu 

national brut (RNB) par habitant est inférieur à celui de 1990 et le pays est classé 162e sur 188 ihnk eÄindice 

de développement humain (IDH). 

Encadré 1.2 : Indicateurs macroéconomiques 

180 180 F CFA -6,1 % 55,1 % 162 
RNB/habitant  

(monnaie locale actuelle) 
(1) 

Taux de croissance du 

RNB/habitant entre 

1900 et 2014 (1) 

Ratio de la population 

sous le seuil de 

pauvreté national (2) 

Classement IDH 2014 

sur 188 pays (3) 

 

(1) Banque Mondiale 20146 (2) Banque Mondiale 20157 (3) PNUD (2015). Rapport sur le développement humain 2015. New York. 

                                                
2 http://archive.donnees.banquemondiale.org/indicateur/SP.URB.TOTL.IN.ZS, accédé en juin 2016. 
3 http://donnees.banquemondiale.org/indicator/SP.POP.0014.TO.ZS, accédé en juin 2016. 
4 http://donnees.banquemondiale.org/indicator/SP.RUR.TOTL.ZS, accédé en juin 2016. 
5 http://donnees.banquemondiale.org/indicateur/SI.POV.RUGP, accédé en juin 2016. 
6 http://donnees.banquemondiale.org/indicateur/NY.GNP.PCAP.KN, accédé en juin 2016. 
7 http://donnees.banquemondiale.org/indicateur/SI.POV.NAGP, accédé en juin 2016. 

http://archive.donnees.banquemondiale.org/indicateur/SP.URB.TOTL.IN.ZS
http://donnees.banquemondiale.org/indicator/SP.POP.0014.TO.ZS
http://donnees.banquemondiale.org/indicator/SP.RUR.TOTL.ZS
http://donnees.banquemondiale.org/indicateur/SI.POV.RUGP
http://donnees.banquemondiale.org/indicateur/NY.GNP.PCAP.KN
http://donnees.banquemondiale.org/indicateur/SI.POV.NAGP
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En 2014, le PIB du Togo était de 4 518 443 477 $ US courant et provenait à 41,7 % du secteur agricole, 

à 41,1 % des services et à 17,2 $ ]^ eÄbg]nlmkb^, 

1.1.4 >þi^gl^l ]Äþ]n\Zmbhg 

FÄZn`f^gmZmbhg ]n JC< Z i^kfbl ng^ Zn`f^gmZmbhg ]^l k^llhnk\^l in[ebjn^l ]Äþ]n\Zmbhg, 

Figure 1.2 ş >þi^gl^l ]Äþ]n\Zmbhg ð ISU 

 
2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 

Dépense des administrations publiques pour l'éducation 

en % du PIB 

 

en % des dépenses totales des 

administrations publiques 
 

Dépenses par niveau d'éducation 

en % des dépenses 

des administrations 

publiques en 

éducation 

Préscolaire  

 

Primaire 

 

Secondaire  

 

Supérieur  

 
Données ISU, http://data.uis.unesco.org accédé en juin 2016. 

?g \^ jnb \hg\^kg^ eÄZeeh\Zmbhg bgmkZl^\mhkb^ee^* e^ ikbfZbk^, qui concentre la majorité des élèves du pays, a 

la part la plus importante des dépenses avec 58,9 % en 2014. En revanche, le préscolaire semble en sous-
financement avec seulement 1,4 $ ]^l ]þi^gl^l \hnkZgm^l ]Äþ]n\Zmbhg* e^ mZnq e^ ienl [Zl ]^inbl 0./., 

Le secondaire semble également sous-financé avec 17,5 % en 2014 contre 33,3 % en 2007. Le nombre 

]Äþeýo^l Z\a^oZgm e^ ikbfZbke étant en augmentation, il y a une forte demande sur le secondaire, 
notamment au premier cycle. 

Au niveau du primaire, 85,5 $ ]^l ]þi^gl^l \hnkZgm^l ]Äþ]n\Zmbhg ^g 0./2 hgm þmþ \hglZ\kþ^l Znq lZeZbk^l 

des enseignants et 9,7 % au personnel des établissements scolaires, ne laissant ainsi que 4,8 % aux dépenses 

]^ mkZgl_^km* ]Äbgo^lmbll^f^gm ^m ]^ _hg\mbhgg^f^gm ihnkmZgm bg]bli^glZ[e^l pour eÄh__k^ de services de 

qualité. Dans les établissements primaires publics, en 2014, 97,7 % des dépenses en éducation étaient 
consacrées aux dépenses courantes et 2,3 % aux dépenses en capital8. 

Malgré la gratuité du système éducatif, la contribution des ménages est très importante au Togo et 

représentait en moyenne 63 % des dépenses natiogZe^l ]Äþ]n\Zmbhg ^g 0.// ŞOH?M=I Â IIPE Pôle de 
Dakar, 2014). Au primaire, la contribution des familles était de 58 % en 2011. 

 

                                                
8 ISU, http://data.uis.unesco.org accédé en juin 2016. 

3,4% 3,7% 3,7% 3,4%
4,1%

4,4% 4,4% 4,7% 4,4%
4,8%

17,7%17,3%
18,2%19,3%19,4%19,6%18,6%

17,7%17,2%
19,4%

2,6% 2,0%
3,3% 3,1%

1,4%

41,8% 33,6% 40,7% 44,0% 50,2% 51,7% 48,8% 63,6% 58,6% 58,9%

33,3% 35,9% 35,4% 25,6% 29,3%
14,3% 15,8% 17,5%

21,4% 20,1%
14,4% 16,7% 16,0% 18,3% 22,2% 21,7%
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1.2 Enjeux du système éducatif togolais 
 

=Ä^lm ö eZ kþ_hkf^ ]^ eÄ^gl^b`g^f^gm ]^ /753 jn^ e^ lrlmýf^ þ]n\Zmb_ mh`heZbl ]hbm lZ _hkfe et son contenu 

actuels. Les principes et objectifs généraux de cette réforme visent eZ ]þfh\kZmblZmbhg ]^ eÄ^gl^b`g^f^gm 

iZk ]^l Z\mbhgl lnk eÄh__k^ ]Äþ]n\Zmbhg, ;bglb* ees objectifs de cette réforme sont ]Äh__kbk ]^l \aZg\^l þ`Ze^l 

pour tous les élèves, de construire un système scolaire rentable grâce à la formation et à la motivation des 

^gl^b`gZgml* ]^ _hnkgbk ]n fZmþkb^e iþ]Z`h`bjn^* ]ÄZ]him^k ng^ iþ]Z`h`b^ Z\mbo^ ^m iZkmb\biZmbo^* ]ÄZ]Zim^k 

eÄþ\he^ Znq kþZebmþl ]n iZrl ^m ]Äorienter cette dernière vers une plus grande professionnalisation. 

 

1.2.1 Le système éducatif 

F^ \hgm^gn ]^l ikh`kZff^l ]Ä^gl^b`g^f^gm ^lm ]þ_bgb Zn gbo^Zn ]^l ]b__þk^gml fbgblmýk^l ^g \aZk`^ ]^ 

eÄþ]n\Zmbhg Şohbk la section 1.2.1.2.). Ainsi, le système est caractérisé par eÄhomogénéité des programmes 

]^ eÄ^gl^b`g^f^gm ikbfZbk^ ö eÄ^gl^b`g^f^gm l^\hg]Zbk^, F^l \nkkb\neZ hgm þmþ kþoblþl ^g 0..1 Zo^\ 

eÄbgmkh]n\mbhg ]^ eÄZiikh\a^ iZk \hfiþm^g\^l (APC) progressivement mise en place dans le cadre du 
PSE 2010-2020. 

 

1.2.1.1 La structure du système éducatif 

Comme dans de nombreux pays, plusieurs niveaux sont à distinguer : 

¶ Enseignement préscolaire : FÄþ]n\Zmbhg ikþl\heZbk^ ^lm ]bli^glþ^ ö iZkmbk ]^ 1 ans dans les jardins 

]Ä^g_Zgml, =^m ^gl^b`g^f^gm ]^ 1 Zggþ^l fZqbfnf gÄ^lm iZl h[eb`Zmhbk^ ^m i^nm þ`Ze^f^nt être 

non formel et assuré par les crèches, les garderies, les pouponnières ou l̂ l \^gmk^l ]Äþo^be, 

¶ Enseignement primaire : FÄ^gl^b`g^f^gm ikbfZbk^ ^lm ]Äng^ ]nkþ^ ]^ 4 années, divisées en 3 sous-

cycles de 2 Zggþ^l, FZ l\heZkbmþ Zn ikbfZbk^ \hff^g\^ ö eÄâge de 6 ans et est sanctionnée par le 

Certificat ]ÄÉtudes du Premier Degré (CEPD). 

¶ Enseignement secondaire : Le secondaire est accessible aux élèves ayant réussi les épreuves du 

CEPD et est divisé en 2 \r\e^l, F^ ik^fb^k* ]Äng^ ]nkþ^ ]^ 2 années, est assuré par les collèges 

]Ä^gl^b`g^f^gm `þgþkZe ^m e^l \heeý`^l ]Ä^gl^b`g^f^gm m^\agbjn^ Şlnk 1 années). Le parcours 

`þgþkZe ^lm lZg\mbhggþ iZk e^ <k^o^m ]ÄÉtudes du Premier Cycle du second degré (BEPC) et le 

parcours technique, iZk e^ =^kmb_b\Zm ]Ä;imbmn]^ Jkh_^llbhgg^ee^ Ş=;J', FÄZ\\ýl Zn l^\hg] \r\e^ ]n 

l^\hg]Zbk^ ^lm \hg]bmbhggþ iZk e^l kþlnemZml ]^ eÄþeýo^ Zn <?J=, F^ l^\hg] \r\e^ ]n l^\hg]Zbk^ 

`þgþkZe ^lm ]Äng^ ]nkþ^ ]^ 1 années et est lZg\mbhggþ iZk eÄ^qZf^g ]n [Z\\ZeZnkþZm hn ]bieĈf^ 

]^ [Z\a^eb^k ]^ eÄ^gseignement du troisième degré pour le parcours général. Pour les lycées 

techniques, les études sont sanctionnées par le baccalauréat technicien, ou diplôme de bachelier 

]^ eÄ^gl^b`g^f^gm m^\agbjn^, FÄ^gl^b`g^f^gm m^\agbjn^ h__k^ ng \r\e^ ienl \hnkm* ]Äng^ durée de 

2 années, lZg\mbhggþ iZk e^ <k^o^m ]ÄÉtudes Professionnelles (BEP) ou le Brevet de Technicien 

(BT.) 

¶ Enseignement supérieur : FÄ^gl^b`g^f^gm lniþkb^nk ^lm dispensé par deux universités publiques, 

une université catholique et plusieurs écoles ou instituts privés délivrant des diplômes de 

eÄ^gl^b`g^f^gm lniþkb^nk, FZ ]nkþ^ ]^l þmn]^l oZkb^ ^g _hg\mbhg ]n iZk\hnkl \ahblb iZk eÄþmn]bZgm, 

?g 0..6* ö eÄbglmZk ]^ ienlb^nkl ngbo^klbmþl _kZg\hiahg^s de la région, le système Licence-Master-

Doctorat (LMD) a été instauré par décret présidentiel au Togo. 
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1.2.1.2 La gestion du système éducatif 

Le système éducatif du Togo est géré par trois départements ministériels : 

- Le Ministère des Enseignements Primaire, Secondaire et de la Formation Professionnelle 

(MEPSFP); 

- Le Migblmýk^ ]^ eÄ?gl^b`g^f^gm N^\agbjn^ ^m ]^ eZ @hkfZmbhg Jkh_^llbhgg^ee^ ŞG?N@J'Š 

- F^ Gbgblmýk^ ]^ eÄ?gl^b`g^f^gm Mniþkb^nk ^m ]^ eZ L^\a^k\a^ ŞG?ML', 
 

F^ G?JM@J lÄh\\ni^ ]^ eÄ^gl^b`g^f^gm `þgþkZe ^m \hfihkm^ ienlb^nkl gbo^Znq ]^ ]þ\blbhg, F^ \Z[bg^m ]n 

ministre, le Secrétariat gþgþkZe ^m e^l ]bk^\mbhgl \^gmkZe^l \hglmbmn^gm e^l l^kob\^l ]^ eÄZ]fbgblmkZmbhg 

centrale. Au niveau des instances « déconcentrées ¦* \Ä^lm-à-dire localisées sur le territoire, on retrouve 

les Directions Rþ`bhgZe^l ]^ eÄÉducation (DRE) sous lesquelles sont placées les Inspections de 

lÄEnseignement Préscolaire et Primaire (IEPP) et les Inspections de lÄEnseignement Secondaire (IES), =Ä^lm 
lhnl e^l bgli^\mbhgl ]Ä^gl^b`g^f^gm jn^ e^l þmZ[ebll^f^gml l\heZbk^l lhgm ö e^nk mhnk ieZ\þl, 

Le METFP Z ng lrlmýf^ ienl hn fhbgl \^gmkZeblþ Zo^\ l^ne^f^gm ng^ ]hnsZbg^ ]ÄþmZ[ebll^f^gml in[eb\l 

du secondaire, dont une au moins dans chaque région administrative, et plusieurs établissements privés. 

Ces derniers forment pour la plupart les étudiants du secteur tertiaire. En outre, les écoles de formation 

postsecondaire qui forment dans le cycle de Brevet de Technicien Supérieur (BTS) sont aussi placées sous 
eZ mnm^ee^ ]^ \^ fbgblmýk^ jnb ihnk \^eZ ]blihl^ ]Äng^ Dbk^\mbhg ]^ eÄ^gl^b`g^f^gm m^\agbjn^ lniþkb^nk, 

FÄ^gl^b`g^f^gm lniþkb^nk ^lm `þkþ iZk e^ G?ML, FZ i^kli^\mbo^ ö \^ gbo^Zn ^lm ]^ k^oblbm^k e^l Zk[bmkZ`^l 

entre quantité et qualité réalisés au cours des 15 ]^kgbýk^l Zggþ^l, Ce lÄZ`bm ]^ eZ k^]þ_bgbmbhg ]^ eZ 

distribution des étudiants entre les filières académiques et professionnelles, entre études scientifiques et 
études littéraires au sein des filières académiques et entre secteurs public et privé. 

 

1.2.2 FÄ^gl^b`g^f^gm ikbfZbk^ 

;n k^`Zk] ]^ eZ lbmnZmbhg ]^ eÄ^gl^b`g^f^gm ^m ]^ eZ _hkfZmbhg Zn Nh`h ^m ]n gboeau de développement 

]n iZrl* eÄng^ ]^l ikbhkbmþl ]n l^\m^nk ]^ eÄþ]n\Zmbhg ^lm eÄngbo^klZeblZmbhg ]^ eÄ^gl^b`g^f^gm ikbfZbk^, =^ee^-
ci contribue Zn k^li^\m ]n ]khbm ]^ eÄ^g_Zgm ö eÄbglmkn\mbhg ^m ö eZ enmm^ \hgmk^ eZ iZnok^mþ, 

Le système éducatif togolais Z þmþ þikhnoþ iZk e^l \hgmkZbgm^l _bgZg\býk^l mkýl _hkm^l jnÄZ \hggn^l e^ iZrl 

ces vingt dernières années. Ces contraintes ont entraîné une baisse sensible des ressources nécessaires au 

secteur. À cette situation lÄajoute la forte demande de scolarisation jnb lÄ^lm Z\\hfiZ`gþ^ ]Äng^ 
]þ`kZ]Zmbhg ]^l \hg]bmbhgl ]Ä^gl^b`g^f^gm, 

FZ jnZebmþ ^m eÄþjnbmþ _hgm Znchnk]Äanb eÄh[c^m ]Äng^ jnÿm^ qui traduit la vision commune de tous les acteurs 

]bk^\m^f^gm hn bg]bk^\m^f^gm bfiebjnþl ]Zgl eÄþ]n\Zmbhg, qui ciblent les mêmes éléments clés ou domaines 

essentiels sur lesquels agir pour obtenir le changement qualitatif recherché. Ces éléments interdépendants 

lhgm ]þ_bgbl Zn Nh`h ]^ _Zühg iZkmb\biZmbo^ Zo^\ eÄbfieb\Zmbhg ]^ eÄbglmbmnmbhgg^e* ]^l [þgþ_b\bZbk^l jn^ lhgm 

les élèves et les iZk^gml ]Äþeýo^l* d^l iZkm^gZbk^l ]^ eÄþ]n\Zmbhg \hff^ e^l IHA* des autorités 
administratives et coutumières, etc. 

 

1.2.2.1 Évolution de la scolarisation 

En 2014, au Togo, le taux brut de scolarisation (TBS) était de 125,1 % contre 91,2 % pour le taux 

net (TNS). Si le taux brut est globalement en augmentation depuis 2005, le taux net reste relativement 

constant. Cet écart entre taux brut et taux g^m kþoýe^ ng^ ^gmkþ^ mZk]bo^ ]^l þeýo^l ö eÄþ\he^, F^ ghf[k^ 

]Äþeýo^l ]Zgl e^ lrlmýf^ þ]n\Zmb_ ^lm ^g \hglmZgte augmentation : il a enregistré une croissance de 41,8 % 

^gmk^ 0..3 ^m 0./2, =^i^g]Zgm* ng ghf[k^ ghg gþ`eb`^Z[e^ ]Äþeýo^l k^lm^nt non scolarisés : 

1 
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78 780 ^g_Zgml ^g ø`^ ]^ _kþjn^gm^k eÄþ\he^, dont 73 % sont des filles, étaient en dehors du système 
éducatif en 2014. Ce nombre est tout de même en baisse comparé à 2005 (80 585)9. 

Le graphique ci-]^llhnl ikþl^gm^ eÄþohenmbhg ]^l mZnq [knml ]^ l\heZkblZmbhg ]^l _bee^l ^m ]^l `Zkühgl Zn 

Togo comparée ö eÄþohenmbhg ]es taux net de scolarisation (axe de gauche). Il présente également 

eÄþohenmbhg ]n ghf[k^ mhmZe ]Äþeýo^l l\heZkblþl Zn ikbfZbk^ ŞZq^ ]^ ]khbm^' (voir les tableaux B1.1 à B1.4 
en annexe). 

Graphique 1.1 : Taux bruts (TBS) et net (TNS) de scolarisation et effectifs scolarisés au primaire 

 
Données ISU, http://data.uis.unesco.org accédé en juin 2016. 

MÄbe ^qblm^ mhnchnkl ng þ\Zkm ]^ l\heZkblZmbhg ghg gþ`eb`^Z[e^ ^g _Zo^nk ]^l `Zkühgl* e^ mZnq [knm ]^ 

scolarisation des filles au primaire a augmenté plus rapidement que celui des garçons au cours des 

dix dernières années et était en 2014 de 121,4 % contre 125,1 % pour les garçons (ISU). Cependant, 

eÄþ\Zkm l^ \k^nl^ ö f^lnk^ jne ces deux groupes progressent dans le cycle primaire, \hff^ eÄbg]bjn^gm 

les données du tableau qui suit.  

                                                
9 ISU, http://data.uis.unesco.org accédé en juin 2016. 
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Tableau 1.2 ş ?__b\Z\bmþ bgm^kg^ ]n lrlmýf^ ]Äþ]n\Zmbhg Zn Nh`h 

 2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 

Taux net d'accès à la première année du primaire 

Filles 41,0 % 46,5 % 47,0 % - - 57,7 % 53,9 % 55,2 % 18,7 % 

Garçons 44,7 % 49,6 % 50,3 % - - 60,4 % 57,3 % 58,2 % 20,2 % 

Taux de redoublement au primaire 

Filles 25,4 % 23,4 % 24,0 % - 24,1 % 22,1 % 21,2 % 18,6 % 11,2 % 

Garçons 24,9 % 22,8 % 23,3 % - 22,5 % 21,5 % 20,8 % 18,4 % 11,2 % 

Taux d'abandon cumulatif à la dernière année du primaire 

Filles 27,3 % - 38,0 % - 32,8 % 52,3 % 35,8 % 39,3 % 48,6 % 

Garçons 12,4 % - 24,1 % - 45,4 % 44,6 % 30,4 % 36,1 % 45,8 % 

Taux de transition effective de la dernière année du primaire à la première année du secondaire 

Filles 75,6 % - 73,0 % - 80,1 % 87,6 % - 82,2 % 77,4 % 

Garçons 82,5 % - 81,8 % - 88,0 % 93,8 % - 86,0 % 82,2 % 

Données ISU, http://data.uis.unesco.org accédé en juin 2016. 

=hff^ eÄbg]bjn^ e^ mZ[e^Zn \b-dessus, les filles sont proportionnellement plus nombreuses à abandonner 

leurs études au cycle primaire : en 2013, 48,6 $ ]Ä^gmk^ ^ee^l \hgmk^ 23*6 % des garçons ont quitté le 

lrlmýf^ þ]n\Zmb_, FÄþ\Zkm l^ \k^nl^ ]ZoZgmZ`^ ]Zgl eZ mkZglbmbhg ^gmk^ e^ \r\e^ ikbfZbk^ ^m e^ \r\e^ l^\hg]Zbk^ 

puisque, parmi les filles ayant achevé le cycle primaire, près du quart (22,6 %) ne poursuivront pas leurs 

études au secondaire. Cette proportion est estimée à 17,3 % chez les garçons. Ce fossé continue de se 

creuser au niveau universitaire, où en 2014 le taux brut de scolarisation était de 5,9 % pour les filles et de 

14,3 % pour les garçons. Ces chiffres10 démontrent que les filles demeurent sous-représentées dans 

eÄ^gl^f[e^ ]n lrlmýf^ þ]n\Zmb_ fZe`kþ ng Z\\ýl lbfbeZbk^ ö eÄþ\he^, FZ kþm^gmbhg ]^l _bee^l ^lt plus faible au 

niveau primaire et entraîne leur sous-représentation dans le système éducatif, notamment en raison des 
taux de transition entre les cycles plus faibles pour les filles. 

 

1.2.2.2 La question enseignante 

Og ^__^m ]bk^\m ]^ eZ fZllb_b\Zmbhg ]^ eÄþ]n\Zmbhg ^lm eZ gþ\^llbmþ ]ÄZn`f^gm^k eÄ^__^\mb_ ]n i^klhgg^e 

]Ä^g\Z]k^f^gm, FÄ^go^ehii^ [n]`þmZbk^ gÄZrZgm iZl i^kfbl e^ k^\knm^f^gm ^g ghf[k^ ln__blZgm 

]Ä^gl^b`gZgml mbmneZbk^l* e^ fZbgmb^g ]Äng kZmbh þeýo^l-^gl^b`gZgm Z\\^imZ[e^ gÄZ þmþ ihllb[e^ jn^ `kø\^ au 

k^\knm^f^gm ]Ä^gl^b`gZgml ohehgmZbk^l* k^\knmþl ^m kþfngþkþl iZk e^l Zllh\bZmbhgl ]^ iZk^gml ]Äþeýo^l 

(32 % du corps enseignant en 2011 selon le PSE 2014-2025). 

Tableau 1.3 : Effectifs enseignants et ratio élèves/enseignant au primaire au Togo 

 
2005 2006 2007 2008 2009 2010 2011 2012 2013 2014 

Hhf[k^ ]Ä^nseignants 

au primaire 
29 668 28 003 26 103 25 538 28 153 31 712 31 743 32 825 34 375 34 354 

Ratio élèves/enseignant 

au primaire 
33,6 37,6 39,1 41,3 43,5 40,6 40,9 41,7 41,1 41,1 

Données Banque Mondiale, http://donnees.banquemondiale.org accédé en juin 2016. 

Ainsi, au Togo, le ratio élèves/enseignant était de 41,1 en 2014 contre 42,5 en moyenne en Afrique 

subsaharienne. Cependant, ce même ratio était de 33,6 et de 44,8 respectivement en 2005. Si le ratio 

                                                
10 ISU, http://data.uis.unesco.org, accédé en juin 2016. 
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reste plus faible au Togo, il suit toutefois la tendance inverse que celle qui est observée dans la région et 

tend ö Zn`f^gm^k Zn _be ]^l Zggþ^l, ?g ^__^m* e^ ghf[k^ ]Ä^gl^b`gZgml ]n ikbfZbk^ Z Zn`f^gmþ de 15,8 % 
entre 2005 et 2014 contre 41,8 % ihnk e^ ghf[k^ ]Äþeýo^l ]n ikbfZbk^, 

Mb e^ kZmbh þeýo^l-^gl^b`gZgm k^lm^ Z\\^imZ[e^ Zn gbo^Zn gZmbhgZe* e^ ]^`kþ ]ÄZeþZl ]Zgl eÄZeeh\Zmbhg ]^l 

enseignants au primaire* lhbm eZ k^eZmbhg ^gmk^ e^ ghf[k^ ]Äþeýo^l ^m e^ ghf[k^ ]Ä^gl^b`gZgml ]Zgl e^l þ\he^l 

du pays (36 %11 en 2011), est lui au-]^llnl ]^ eZ fhr^gg^ ]ÄZnmk^l iZrl ]Ä;_kbjn^ ln[lZaZkb^gg^, qui est 

de 33 % (Pôle de Dakar, 2014). ;bglb* lb e^ ghf[k^ ]Ä^gl^b`gZgms augmente, la répartition dans les écoles 
du payl gÄ^lm toutefois pas homogène. 

F^ Nh`h ^lm Zbglb \hg_khgmþ ghg l^ne^f^gm Zn ]þ_b ]^ eÄZn`f^gmZmbhg ]n ghf[k^ ]Ä^gl^b`gZgml malgré un 

budget restreint, notamment avec la suppression progressive du statut de volontaire, mais aussi à celui de 
eÄZeeh\Zmbhg ieus équitable de ses ressources humaines entre les écoles et entre les régions. 

  

                                                
11 Le L  ]^ \^mm^ k^eZmbhg ^lm ]^ eÄhk]k^ ]^ 42 %, laissant ainsi un aléa global de 36 %. 
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1.3 Principales réformes et perspectives dans 

eÄ^gl^b`g^f^gm ikbfZbk^ 
Le contexte national et international caractérisé par de profondes mutations économiques, scientifiques 

et t^\agheh`bjn^l bfihl^ Zn l^\m^nk ]^ eÄþ]n\Zmbhg ng ^__hkm ]^ fh]^kgblZmbhg, @Z\^ ö \^ ]þ_b* e^ 

ghno^kg^f^gm ]n Nh`h* Zo^\ eÄZiinb ]^ iZkm^gZbk^l m^\agbjn^l ^m _bgZg\b^kl* Z fbl ^g ieZ\^ lnk eZ [Zl^ 

dÄng ]bZ`ghlmb\ \eZbk ]n l^\m^nk ng JeZg M^\mhkb^e ]^ eÄÉducation (PSE) pour la période de 2010 à 2020 
(adopté le 5 mars 2010 et réaffirmé dans le PSE 2014-2025). 

 

1.3.1 Le Plan Ŝ \mhkb^e ]^ eÄÉducation 2014-2025 

F^ JM? \hglmbmn^ ng ghno^Zn \Z]k^ ]^ ]þo^ehii^f^gm ]^ eÄþ]n\Zmbhg ^m lÄZiinb^ lnk e^l h[c^\mb_l ]þ_bgbl 
dans la Déclaration de politique ŝ \mhkb^ee^ ]^ eÄéducation adoptée par le gouvernement. 

Axes stratégiques 

La politique du ghno^kg^f^gm lÄZkmb\ne^ Znmhnk ]^l jnZmk^ `kZg]l Zq^l lmkZmþ`bjn^l lnboZgml : 

1. Développer un enseignement fondamental de qualité prenant en compte le primaire et le premier 

cycle du secondaire, Zo^\ ihnk h[c^\mb_ ikbhkbmZbk^ eÄZmm^bgm^ ]^ eZ l\heZkblZmbhg ikbfZbk^ ngbo^kl^ee^ 

en 2022; 

2. Ém^g]k^ eZ \hno^kmnk^ ]n ikþl\heZbk^* ghmZff^gm e^ ]þo^ehii^f^gm ]^ eÄ^qiþkb^g\^ 

communautaire, au bénéfice des populations rurales et des milieux les plus défavorisés; 

3. Développer, ]Zgl eÄ^gl^b`g^f^gm l^\hg]Zbk^ de l^\hg] \r\e^* eÄ^gl^b`g^f^gm m^\agbjn^ ^m eZ 

formation professionnelle ainsi que, dans eÄ^gl^b`g^f^gm lniþkb^nk, des formations qui en quantité 

comme en qualité seraient déterminées en fonction des ]^fZg]^l ]^ eÄþ\hghfb^ mh`heZbl^; 

4. >bfbgn^k e^ mZnq ]ÄZgZeiaZ[þmblf^. 

 

Objectifs de la politique sectorielle 

Les objectifs généraux sont les mêmes que ceux du plan précédent (2010-2020) mais des réajustements 

gþ\^llZbk^l lhgm ^gmk^ikbl ]Zgl e^l lmkZmþ`b^l ]^ fbl^ ^g ·nok^ ^m ]^ \hhk]bgZmbhg, =^l ]^kgbýk^l l^ 

o^ne^gm ng^ kþihgl^ Znq ikbg\biZe^l ]b__b\nemþl kþoþeþ^l iZk e^ ]bZ`ghlmb\Š ]ÄZnmk^l ^g k^oZg\a^ lhgm 

reconduites par rapport au PSE précédent mais ont été adaptées au contexte : 

1. Équilibrer la pyramide éducative nationale tout en corrigeant les disparités; 

2. ;fþebhk^k eÄ^__b\Z\bmþ ^m eZ jnZebmþ ]n l^kob\^ þ]n\Zmb_; 

3. Développer un partenariat efficace avec les différents membres du corps social; 

4. Améliorer la gestion et la gouvernance du système éducatif. 
 

Le PSE 2014-2025 définit la politique du gouvernement pour le secteur. Les partenaires techniques et 

financiers opérant dans le secteur ont manifesté leur adhésion à cette politique et leur volonté de la 

soutenir. La déclaration est cohérente avec le document de la Stratégie de Réduction de la Pauvreté (SRP) 
et avec les Objectifs du Millénaire pour le Développement (OMD). 

  

1.3.2 PSE 2014-2025 ş eÄ^gl^b`g^f^gm ikbfZbk^ 

Les grandes orientations pour le primaire sont : i) \hgmkb[n^k ö eÄZfþebhkZmbhg ]^ eÄZ\\ýl ^m ]^ eÄZ\\^llb[bebmþ 

ö eÄþ]n\Zmbhg ]^ [Zl^ iZk ng Z\\khbll^f^gm ^m ng^ f^bee^nk^ ]blmkb[nmbhg ]^ e&h__k^ þ]n\Zmbo^ ^m bb' améliorer 

1 



CHAPITRE 1 

12      CONFEMEN - PASEC 

la qualité des apprentissages afin de progresser autant que possible vers la scolarisation universelle ]Äb\b 

0.00 iZk ]^l Z\mbhgl lnk eÄZ\\ýl ö eÄþ\he^ ^m lnkmhnm sur la rétention des élèves en cours de cycle. Un 

objectif de 100 $ ihnk e^ mZnq ]ÄZ\aýo^f^gm ]n \r\e^ ^lm ^goblZ`þ, 

¶ Recruter des enseignants en nombre suffisant 

Bien que le PSE 2010-2020 ait envisagé la suppression des enseignants volontaires payés par les parents, 

be k^lm^ mhnchnkl ng^ `kZg]^ ikhihkmbhg ]^ \^mm^ \Zmþ`hkb^ ]Ä^gl^b`gZgml ^g 0.//, soit 32 % contre près 

de 45 % de fonctionnaires au primaire. Compte tenu des fortes pressions vers la fonctionnarisation et des 

discussions engagées avec les autorités politiques, la disparition progressive des enseignants volontaires et 

]^l ZnqbebZbk^l ö eÄahkbshg 0./6 est envisagée. Selon les nouvelles dispositions de la fonction publique de 

2011, seules deux \Zmþ`hkb^l ]^ i^klhgg^e _b`nk^gm ]Zgl eZ ghf^g\eZmnk^ ]^l i^klhgg^el ]^ eÄÉtat : 

_hg\mbhggZbk^l ^m \hgmkZ\mn^el, =Ä^lm ihnkjnhb e^ ikh`kZff^ ikþohbm e^ k^\knm^f^gm ikh`k^llb_ ]^ ikýl ]^ 

600 contractuels par an à partir de 2014. Cette catégorie de personnel, plus soutenable sur le plan 
budgétaire, représentera 35 $ ]^l ^gl^b`gZgml ]n in[eb\ ö eÄahkbshg 0.03, 

¶ Construire de nouvelles salles de classe 

;n mhmZe* mhnl mri^l ]Äþ\he^ ikbfZbk^ \hg_hg]nl* e^ ghf[k^ ]^ lZee^l ]^ \eZll^ jnb ge sont pas durables a 

augmenté de plus de 50 %, passant de 7 962 en 2006-2007 à plus de 12 628 en 2011-0./0, ?g ]ÄZnmk^l 

termes, 60 $ ]^ eÄZn`f^gmZmbhg ]n ghf[k^ ]^ lZee^l ]^ \eZll^ ^g 3 Zgl lÄ^lm _Zbm^ Zo^\ ]^l lZee^l ]^ \eZll^ 

non durables. Le programme prévoit la construction de 510 salles de classe équipées de latrines par an, 

ce qui devrait ramener à 80 $ eZ ikhihkmbhg ]^ lZee^l ]^ \eZll^ ^g ]nk ö eÄahkbshg 0.03 \hgmk^ ikýl ]^ 
60 $ Znchnk]Äanb, 

¶ Assurer la présence des enseignants dans les zones difficie^l ^m _Zohkbl^k eZ ]^fZg]^ ]Äþ]n\Zmbhg 

chez les plus défavorisés 

Au niveau de la répartition des enseignants sur le territoire, la détermination de zones difficiles (reculées) 
est prévue afin offrir des avantages (avancement dans la carrière) aux enseignants qui y sont affectés. 

Le programme prévoit une enveloppe globale pour pouvoir financer les actions ciblées localement de 

concert avec les communautés (des critères et références seront mis en place). Cette enveloppe axée sur 

la demande couvrirait deux dhfZbg^l ]Äbgm^ko^gmbhg : (i) accroîmk^ eÄZ\\ýl iZk eÄZmm^bgm^ ]^l ^g_Zgml ]^l 

familles défavorisés; (ii) Zfþebhk^k eZ kþm^gmbhg Zn ikbfZbk^, >ÄZnmk^ iZkm* ihnk k^m^gbk e^l ^g_Zgml, une 

enveloppe sera destinée ö eÄZiinb ^m ö eÄbglmZeeZmbhg ]^ \Zgmbg^l ]Zgl les zones difficiles, et particulièrement 

celles affectées par les problèmes de rétention au primaire. Cette enveloppe, dont les modalités 
]Ä^qþ\nmbhg l^khgm _bqþ^l nemþkb^nk^f^gm, lÄZiinb^kZbm lnk eZ Phebmbjn^ gZmbhgZe^ ]ÄZebf^gmZmbhg l\heZbk^, 

Le gouvern̂ f^gm ^goblZ`^ ng fh]ýe^ ]Äþ]n\Zmbhg bg\enlbf qui sera fonctionnel au plus tard en 2016. Le 

fh]ýe^ ^lm Z\mn^ee^f^gm ^g \hnkl ]Ä^qiþkbf^gmZmbhg ]Zgl e^l kþ`bhgl ]^ MZoZg^l ^m ]^ EZkZ, F^ ghno^Zn 

ikh`kZff^ ikþohbm ]Äng^ iZkm ]^l Z\mbhgl ihnk eÄZ\\^llb[bebmþ aux écoles des enfants à besoins spécifiques 

Şl^glb[beblZmbhg* \hglmkn\mbhg ]^ kZfi^l ]ÄZ\\ýl Znq [ømbf^gml, etc,' ^m ]ÄZnmk^ iZkm ]^l Z\mbhgl \hg\^kgZgm 

les pratiques pédagogiques spécifiques (formation des enseignants en pédagogie inclusive, braille et langue 

des signes, etc.', JZk Zbee^nkl* eZ fbl^ ^g ieZ\^ ]Äng lrlmýf^ ]Ä^gl^b`gZgml bmbgþkZgml o^gZgm ^g Ziinb Znq 
enfants handicapés dans les écoles est prévu. 

¶ Diminuer le taux de redoublement 

Le nouveau programme vise à diminuer considérablement le niveau de redoublement dans le système 

þ]n\Zmb_ mh`heZbl iZk eÄZiieb\Zmbhg ^__^\mbo^ ]^ eZ \bk\neZbk^ lnk eZ fbl^ ^g ieZ\^ ]^ eZ ihebmbjn^ ]^l lhnl-

cycles et la diminution du taux de redoublement. La principale recommandation sur ce point est la mise 

^g ·nok^ ]Äune véritable stratégie de communication sur la nécessité de la réduction des redoublements 

ö eÄZmm^gmbhg des acteurs du système, en particulier des enseignants et d^l iZk^gml ]Äþeýo^l, =^ ghno^Zn 

programme, qui se veut la continuité des actions précédemment menées, vise à ramener le taux de 
redoublement actuellement stabilisé autour de 21 % à 10 % dès 2018. 

¶ Des enseignants mieux formés 

La formation des enseignants a été interrompue au Togo pendant la période de la crise politique. Dans 

eÄh[c^\mb_ ]ÄZfþebhk^k eÄ^__b\Z\bmþ ^m eZ jnZebmþ ]n l^kob\^ þ]n\Zmb_* e^ Gbgblmýk^ ]^l ?gl^b`g^f^gml JkbfZbk^ ^m 
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Secondaire avait décidé de former, dans le cadre du projet Éducation Pour Tous au Togo (EPTT), 

10 800 enseignants auxiliaires et volontaires du préscolaire et du primaire dans les écoles publiques et les 

É\he^l >ÄCgbmbZmbo^ Fh\Ze^ (EDIL). =Ä^lm ]Zgl \^ \hgm^qm^ jn^ lÄbgscrit la Formation Initiale de 

Rattrapage Ş@CL' ]^l ^gl^b`gZgml ZnqbebZbk^l ]n ikþl\heZbk^ ^m ]n ikbfZbk^, FZ fbl^ ^g ·nok^ ]^ \^ 

programme, après plusieurs années de suspension des activités de formation des enseignants, constitue 

une avancée importante. À \^eZ lÄZchnm^ eZ _hkfZmbhg \hgmbgn^ ]^l ^gl^b`gZgml, jnb obl^ eÄZfþebhkZmbhg ]^ 

eZ jnZebmþ ]^ eÄ^gl^b`g^f^gm ^m de eÄZiik^gmbllZ`^ ]Zgl e^l cZk]bgl ]Ä^g_Zgml ^m e^l þ\he^l ikbfZbk^l ]n Nh`h, 
à travers : 

- le renforcement des capacités des enseignants en didactique des disciplines afin de leur 

i^kf^mmk^ ]ÄZfþebhk^k e^nk ikZmbjn^ en classe; 

- la formation des enseignants à la bonne utilisation des manuels scolaires et des guides 

pédagogiques en vigueur dans les écoles. 

Également, la réhabilitation et la construction des Écoles Nationales ]ÄCglmbmnm^nkl (ENI), déjà engagées 

Zo^\ eÄZb]^ ghmZff^gm ]n PZkm^gZkbZm Ghg]bZe ihnk eÄÉducation (PME), devraient permettre de mettre en 

place un dispositif pérenne de formation continue des enseignants. Il est désormais nécessaire de doter 

ces écoles normales en matériel pédagogique. Dans le cadre des ENI, il est prévu de former 674 maîtres 
en 2014, 565 en 2015 et 387 en 2016. 

¶ Le tutorat comme remède aux faibles performances des apprenants 

Le tutorat consiste à responsabiliser des élèves souvent plus forts (dans une ou des matières données) 

pour aider les plus faibles ou plus lents. Cette méthode vise à réduire le nombre de redoublements et 

]Äabandons sans coûts supplémentaires, F^ ieZg ]^ fbl^ ^g ·nok^ ]^ \^mm^ bgbmbZmbo^ l^kZ ]þo^ehiiþ ^g 

iZkm^gZkbZm Zo^\ eÄOHC=?@, F^l þ\he^l ]blihlZgm ]^ ikhc^ml l^khgm e^l ik^fbýk^l ö ÿmk^ Z\\hfiZ`gþ^l, >^l 
prix seront offerts aux écolel e^l ienl i^k_hkfZgm^l ihnk ^g\hnkZ`^k eÄ^q\^ee^g\^, 

¶ Un programme rénové et une meilleure disponibilité des moyens pédagogiques 

F^ lrlmýf^ ^lm ]Zgl ng ikh\^llnl ]^ kþghoZmbhg \nkkb\neZbk^, >Zgl ng lhn\b ]ÄZfþebhkZmbhg ]^ eZ jnZebmþ* 

les nouveaux curricula permettront de rendre les apprentissages plus faciles en garantissant une meilleure 

_bqZmbhg ]^l Z\jnbl* ^g f^mmZgm eÄZ\\^gm lnk eÄ^ll^gmb^e* ^g þmZ[ebllZgm ]^l eb^gl ^gmk^ e^l ]b__þk^gm^l ghmbhgl, 

^g ZfþebhkZgm eÄ^__b\Z\bmþ interne et en les rendant également efficients. Le nouveau programme éducatif 

sera prochainement mené à bien et les supports pédagogiques correspondants seront construits et rendus 

disponibles tant pour les enseignants que l̂ l þeýo^l, =Ä^lm lnk \^mm^ [Zl^ jn^ e^l ghno^Znq ^gl^b`gZgml 

ŝ khgm _hkfþl ^m jn^ ]^l fh]ne^l ]^ _hkfZmbhg \hgmbgn^ l^khgm fbl ^g ·nok^ ihnk e^l ^gl^b`gZgml ^g 

poste. De façon globale, le programme de développement du sous-secteur prévoit que les moyens de 
fonctionnement mis à disposition des écoles (subventions aux écoles) soient poursuivis. 

Concernant les manuels et les guides du maître, le nouveau programme prend acte des efforts réalisés 

ihnk ]hm^k \aZjn^ ^g_Zgm ]Äng fZgn^e ]^ e^\mnk^ ^m ]^ \Ze\ne fZbl k^\hffZg]^ eÄþ]bmbhg ^m eZ ikh]n\mbhg 

de manuels scolaires au niveau national afin de pérenniser la disponibilité de ces intrants pédagogiques 
essentiels à la qualité des apprentissages. 

Le système éducatif togolais subit l̂ l ik^llbhgl ]^ eZ \khbllZg\^ ]þfh`kZiabjn^ ^m ]^ eÄþohenmbhg 

technologique du monde. Ces pressions viennenm lÄZchnm^k ö eZ iZnok^mþ ]n iZrl ^m Znq ]bo^kl^l Zmmbmn]^l 

]^l ihineZmbhgl _Z\^ ö eÄþ\he^ ihnk \hglmbmn^k des freins Znq ^__hkml ]^ eÄÉmZm ^m ]^l fþgZ`^l ihnk eÄZmm^bgm^ 

]Äng^ þ]n\Zmbhg ]^ jnZebmþ ihnk mhnl, 
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FZ fþmah]heh`b^ ]n J;M?= Z þmþ \hgün^ ]Zgl e^ [nm ]ÄþoZen^k eÄ^__b\Z\bmþ ^m eÄþjnbmþ ]^l lrlmýf^l þ]n\Zmb_l* 

mhnm ^g ^llZrZgm ]^ ]þm^kfbg^k e^l _Z\m^nkl l\heZbk^l ^m ^qmkZl\heZbk^l lnl\^imb[e^l ]Äbg_en^g\^k e^l 
apprentissages. 

Un système éducatif efficace permet à tous les enfants de disposer des compétences et 

attitudes attendues (fixées par les programmes scolaires) en fin du cycle primaire. Dans le cas 

des évaluations PASEC, un système est considéré ̂ __b\Z\^ ehkljnÄbe i^kf^m ö mhnl ees enfants 

hn ö ng^ `kZg]^ fZchkbmþ ]Ä^gmk^ ^nq ]ÄZmm^bg]k^ \^l \hfiþm^g\^l ]^ [Zl^ Z_bg ]^ ihnklnbok^ 
sereinement une scolarité primaire et secondaire. 

Un système éducatif équitable tend à réduire les inégalités de scolarisation et de réussite 

scolaire entre les ]b__þk^gml ikh_bel ]Äþeýo^l* ^gmk^ les ]b__þk^gml mri^l ]Äþ\he^l ^m ^gmk^ les 

régions. Une juste répartition des moyens éducatifs entre les régions et entre les écoles à 
eÄbgmþkb^nk ]^l kþ`bhgl ^lm ng ik^fb^k iZl o^kl \^m h[c^\mb_, 

À cette fin, le modèle méthodologique du PASEC se base sur la mesure de compétences fondamentales 

^g eZg`n^ ]Ä^gl^b`g^f^gm ^m ^g fZmaþfZmbjn^l ^g ]þ[ut et fin de scolarité primaire12 Znikýl ]Äng 
þ\aZgmbeehg ]Äþeýo^l k^ikþl^gmZmb_ ]^ eZ ihineZmbhg l\heZbk^ ]^l \eZll^l \b[e^s de chaque pays. 

FÄþoZenZmbhg J;M?=2014 a également permis de collecter de nombreuses informations sur les élèves, les 

classes, les écoles, les communautés locales et les politiques éducatives pour apprécier le niveau de 

répartition des ressources, comprendre les pratiques scolaires et mettre ces dernières en relation avec les 

performances des élèves. La mise en relation de ces composantes avec la réussite aux tests PASEC fournit 

des points de repère quant à eÄ^__b\Z\bmþ ^m à eÄþjnbmþ ]^l lrlmýf^l, F^l bglmknf^gml ]Ä^gjnÿm^ Şm^lml ^m 

jn^lmbhggZbk^l' ]^ fÿf^ jn^ e^l ikh\þ]nk^l ]^ \hee^\m^ ^m ]ÄZgZerl^ ]^ ]hggþ^l lhgm lmZg]Zk]blþl ihnk 

mhnl e^l iZrl ^m mhnm Zn ehg` ]n ikh\^llnl ]^ eÄþoZenZmbhg Z_bg ]^ `ZkZgmbk eZ \hfiZkZ[bebmþ ]^l kþlnemZml à 
eÄþ\a^ee^ internationale. 

 

Figure 2.1 : Champs contextuels abordés dans eÄþvaluation PASEC2014 

 

                                                
 12 En début de scolarité, les élèves sont testés deux Zgl Zikýl eÄ^gmkþ^ Zn ikbfZbk^ ihnk e^l iZrl ayant un cycle primaire de 

six Zgl, FÄ^gl^f[e^ ]^l iZrl þoZenþl iZk e^ J;M?=2014 ayant un cycle primaire de six ans, les tests de fin de scolarité primaire 

ont ciblé les élèves de 6e année. 
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